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GA®©orgie: avant-bilan
Description

AprA’s onze annA®©es da??un pouvoir mal assurA©, Edouard ChevardnadzA© voit son
mandat, qui expire en 2005, prendre des accents de fin de rA"gne. L4??heure du bilan approche
et 1a??on peut da??ores et dA©JA mesurer les rAOsultats du vieil apparatchik A la lumiAre
des espoirs que son accession A la tA%e de |14??Etat avait SuscitA©s.

RAGACIu en 2000 avec 74% des voix, seul homme da??Etat gA©orgien pouvant prA©tendre
prA©server un semblant da??unitA© nationale, Edouard ChevardnadzA© na??a cependant jamais
rA©ussi A faire oublier les conditions suspectes de son accession au pouvoir, dans la foulA©e da??un
putsch da??aventuriers manipulA©s par le KGB. Surtout, il nd??a jamais rA©ussi, malgrA®© ses
ambitions et ses efforts, A sortir du chaos de la fin du communisme un pays pourtant favorisA© par la
nature.

La??habiletA© da??un vieux routier des affaires internationales

Edouard ChevarnadzA®© est appelA© au pouvoir en mars 1992 par la troAka qui vient de renverser
Zviad Gamsakhourdia, prA©sident A©lu quelques mois plus tA't, et en toute 1A©galitA©, avec 87%
des suffrages. Il connaA®t les grands dACfis qui lui font face: ramener la concorde civile, conserver
la??unitA© du pays en enrayant les sA©cessions abkhaze et ossA'te, faire reconnaA®tre la GA©orgie
par les Occidentaux, tout en se prA©servant du grand frAre russe dont il connaA®t les exigences
stratA©giques et les mA©thodes musclA©es.

Pour atteindre ses objectifs, ChevardnadzA© a 1a??habiletA®© et la compA©tence da??un vieux routier
des affaires internationales. Chacun se souvient de la dA©termination et du talent qua??il a
dA©ployA©s en 1990, lors la rA@unification allemande, en tant que ministre des Affaires AGtrangAres
de 1a??URSS. Il en a conservA®© 1a??amitiA© fidA’le de James Baker et de Hans-Dietrich Genscher et
espA’re bien en retirer des dividendes au profit de la GA©orgie.

De fait, dA"s 1992, en un temps record si 1a??on considAre 1a??instabilitA© du pays, le nouveau
maA®tre obtient 1a??admission de son pays A 1a??0NU et son entrA©e au Conseil de 1a??Europe. ||
ne cache A aucun de ses interlocuteurs qua??il vise aussi 1a??accA’s A 14??Union europA©enne et
A 1a??0TAN.

La pacification intA©rieure est plus difficle A rA®©aliser. A trois ou quatre reprises, la vie de
ChevardnadzA© est menacA®©e. La??AOlimination physique de la??ancien prA©sident Zviad
Gamsakhourdia, le 31 dA©cembre 1993, ne dA©sarme pas ses partisans. Les zviadistes se recrutent
en nombre parmi les MingrA’les. Cette population constitue la majoritA© des rA©fugiA©s
da??Abkhazie: trois ou quatre cent mille personnes, contraintes de sa??entasser dans les camps de la
rA©gion de Zugdidi ou da??occuper les vieux complexes hA'teliers de Thilissi.
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Difficile pacification intACrieure

Le A«parti des rA©fugiA©sA» gangrA'ne la vie politique de la GA©orgie, alimentant une agitation
permanente. Le mal chronique des rivalitA©s ethniques, ossA'te, abkhaze, adjare, armA®©nienne, en
garantit le renouvellement. Les Russes utilisent les minoritA©s contre |a??aspiration des GA©orgiens
A la souverainetA®©.

Si le conflit ossA'te prend fin au prix da??une large autonomie consentie par la GA©orgie, la question
abkhaze na??est pas rA©glA©e. Les cent mille Abkhazes, victorieux en 1993 grA¢ce A 1a??appui
militaire des Russes et des autres minoritA©s du territoire, se sont auto-proclamA®©s indA©pendants.
Forts de la garantie de 1a??0NU, qui stabilise la ligne de cessez-le-feu sur le fleuve Ingouri,
protA©gA©s par les forces russes de A«maintien de la paixA», ils sa??opposent A toute AGvolution
et, en particulier, au retour des rA©fugiA®©s.

Sous la fAGrule du rusA© Aslan AbachidzA©, dont le nA©potisme sa??inscrit dans la continuitA© des
affaires da??une vieille famille qui administre le territoire en bonne relation avec les Turcs depuis plus
de trois siAcles, 1a??Adjarie autonome se comporte en entitA© indA©pendante. Elle prend de plus en
plus ses distances avec Thilissi, en sa??affranchissant si nA©cessaire de la constitution fA©dACrale.
A la frontiAre sud, la forte minoritA© armA©nienne de DjavakhA®Gtie sa??inquiAte des vellAGItA©s
gA©orgiennes et des menaces de dA©mantA’lement de la base militaire russe, qui apporte du travail
aux populations et les rassure vis-A -vis des GA©orgiens.

Dernier point noir, 1a??encombrant dossier de la vallA©e de Pankisi. Zone de non-droit situA©e aux
confins nord-est du pays, la vallA©e sert de refuge aux combattants tchA©tchA nes. Cette frontiAre
est le lieu de tous les trafics: armes, soutien logistique de la dissidence, drogue permettant son
financement. Par complaisance ou impuissance, les autoritA©s gA®©orgiennes sont longtemps
restA©es passives. Mais les violences en TchA©tchA®©nie incitent les Russes A traquer sans rAOpit
les A«terroristesA». Le chantage A 1a??intervention punitive qua??ils exercent sur la GA©orgie, pour
la contraindre A supprimer les Ac«facilitA©sA» accordA©es aux TchA®©tchA'nes, est pour
ChevardnadzA®© une humiliation nationale. En outre, 1a??ingA©rence met en AGvidence la??alliance
tacite, au nom de |a??anti-terrorisme, entre la Russie de Poutine et 1a??AmA®rique de Bush. Nul
doute que le prA©sident, qui a toujours souhaitA® un engagement rA©solu des Etats-Unis, aurait
prA©fAGrA® recevoir les conseillers militaires amA®ricains dans des circonstances plus valorisantes!

Entre ChevardnadzA®© et la Russie, plane un AGvident mais indicible contentieux. Parvenu au pouvoir
sous les auspices de la Russie et de ses services, exaspAC©rA© par le nationalisme excessif de
Gamsakhourdia, la??ancien ministre des Affaires A®©trangA'res de Gorbatchev a tentA© de
sa??A©manciper, notamment en refusant 1a??entrA©e de son pays dans la CommunautA®© des Etats
IndA©pendants (CEI). Mais sous la??effet des conflits da??0ssAGtie, de la fronde zviadiste et de la
dissidence abkhaze, il sd??est finalement rAGsignA© A une intA©gration peu glorieuse. La GAGorgie
sa??emploie dA©sormais A animer les courants da??opposition au sein de la CEl, demandant
inlassablement le dA©@mantA’lement des bases militaires russes et la fin du mandat de 1a??0ONU en
Abkhazie.

Bilan A©conomique dA©cevant

Le bilan A©conomique de ChevardnadzA© est dA©cevant. Dans ce pays rA©putA© pour son
agriculturel[1], les plantations de thA© sont dans un triste ACtat et le pays da??origine de la vigne
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mise sur des entreprises californiennes pour relancer la vinification! La dA©structuration industrielle
qui a suivi la fin de 1a??URSS sa??est traduite par le dA©part des techniciens qualifiA©s, la chute de
la production et la hausse du chA’'mage. La GA®orgie, qui rA2ve au pactole pAcCtrolier de la mer
Caspienne, souffre paradoxalement da??un manque da??A®nergie: les habitants de Thilissi ne
bA©nAcficient que de huit A dix heures da??A®lectricitA© par jour. Les Russes peuvent ainsi utiliser
la vente de gaz comme moyen de pression politique.

Emigration, trafics, contrebande, corruption, A©conomie grise, insA©curitA®, manifestations de
colA're, sont autant de rA©percussions de la??appauvrissement. La dette extA©rieure, qui avoisine
les deux milliards de dollars, freine toute politique de dA©veloppement. La??appui des grandes
puissances occidentales, verbal plus que rA©el, figure parmi les grandes dA®©sillusions da??Edouard
ChevardnadzA®©. Le prA©sident gA©orgien comptait sur les amitiA©s amACricaine et allemande,
forgA®es A la fin des annA®©es quatre-vingts, mais les investissements na??ont pas suivi les
encouragements. En 1997, la presse gA©orgienne A@voquait la visite da??un sA©nateur amA®Cricain
en la??affublant du titre de A«Monsieur cent millions de dollars pour la dA©mocratieA»! Les
promesses na??engagent que ceux qui les reAg§oiventa?!

Ses grands prA©dA©cesseurs envoyA'rent des ambassades auprA’s de Charlemagne, du pape ou de
Louis XIV. Edouard ChevardnadzA®© a compris qua??il fallait miser sur 1a??aide occidentale. Il a fait le
tour des grandes capitales, faisant la promotion de son pays. MalgrA© certaines dA©ceptions, le
travail a AGtA© utile. LA??Union europA©enne apporte une aide importante au Caucase et A la
GA®©orgie. Elle est le premier pourvoyeur da??aide humanitaire, A©conomique et alimentaire. Le
programme europA©en TACIS a permis da??amA®liorer la production agricole. Mais ce dont souffre
le plus la GA©orgie, ca??est de la faiblesse des perspectives politiques et de la??incertitude quant A
son avenir.

La chute du communisme a sorti le Caucase en gA©nA©ral et la GA©orgie en particulier du cul-de-sac
dans lequel la??enfermait 1a??URSS. Le terrain est dA©sormais ouvert A toutes les convoitises, A
toutes les concurrences, pour le meilleur et pour le pire. Les enjeux pA®troliers en sont le coeur.
La??0lAGoduc Bakou-Soupsa |2] est opA®@rationnel depuis avril 1999. La GA®©orgie est un acteur
majeur du grand jeu qui entoure la question du transport du pA©trole brut de la Caspienne. Un
pActrole qui cristallise les appAGitits et les tensions.

A la tA%te da??un pays coincA© entre le marteau russe et la??enclume de la mondialisation
occidentale, le successeur de ChevardnadzA© sera sans doute confrontA© au mA2me dA®©fi que son
prA©dA©cesseur: la difficile quAdte de 14??unitA© nationale et de la souverainetA©. LA??ampleur de
cette tA¢che incite A juger le bilan ChevardnadzA®© avec une certaine indulgence.

* le GAOnAGral (2A°S) BUTTAY est Fantassin de formation, ancien cadre de 1a??IHEDN. A servi six
mois en Abkhazie en 1997 comme adjoint du gA©nA®©ral commandant la mission da??observation de
1&??0ONU.

[1] Il faut relire les passages trA"s humoristiques que Nina et Jean KA©hayan consacrent A la
richesse jalousA©e des GA©orgiens, dans Rue du prolA®Gtaire rouge.

[2] Il na??est pas anodin que Soupsa-Poti, situA© en dehors du territoire adjare, ait AOtA©
prA©fAGOrA© A Batoumi, malgrA© Ia??anciennetA© des traditions portuaires de cette ville.
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